
Si
te

mets
des

articles
devant les

prénoms des gens ;
si te dis « moong » et « ui » ;

si te manges des belles râpées,
et aussi des bonnes tartes de mirâbelles ;

si ça hoye ;
si te clenches la porte ;

si ta méson a des chânettes ;
si t’aimes bien les chnèques et les kneppes ;

si te fermes la lumiére ;
si, petit, t’as porté des chnobottes ;

si te mets un pa-ouin-tâh dans ton champ de patates ;
si te kiboles de dessur ta chése ;

si te hâres dans les tourlipsses avec un haouêt ;
si tes râces sont tout barbonzés par les brimbelles ;

si te chasses les tavons et les bo-ou-ottes ;
si ta jupe ou ta robe godaille des fois ;

si te vas à vâ les après-midis avec ta tricote ou ton broda ;
si la pénette de la ch'mise tout neufe de ton homme sort de sa culotte ;

si te manges de la brôttvourchte et d’ la polotte avec un bon plat de choucroute ;
si t’as une p’tite goyotte et que te te grattes la pouillotte ;

si te fais des flots à tes lacets ou sur les paquets ;
si te fais des belles pêlures quand te pluches les kmatierres ;

si te bois d’ la goutte et pas de l'eau de vie ;
si te kâponnes, te kâmandes, te récouses, te te chiques mal, te chignes, te chmèques ;

si la neufe rôbe que t’as achetée l’ôte-de-fois ressemble à une pette ;
si t’es tout pioûri tant que t’as pas bu ta tasse de cafè ;

si te manges les pissings qui poussent au bord de tes ongles ;
si te sors dehors et que te rentres dedans ;

si t’as mal à ta p’tite daille ou que te retrousses des fois la potte ;
si tes nouilles sont rancuites et qu’elles te donnent la chisse ;

si te toques à la porte et que t’as déjà pris une rouffe ;
si te te chpritsses du sent-bon plein partout  quand te vas routsser ;
si te chlèques une glace, te chpâres des sous, te dékofies les cerises ;

si t’as la chnouppe ; si te chnoûfes quand ton nez est bouché ; si te dînes à midi ;
si ta dent d’œil te fait mal ; si t’aimes les dents de loup ; si te kotsses des fois ;
si te casses les euffes ; si te vas au coiffeur et au dentisse ; si te hèkses le chat ;

si t’es fin fou ou fine soûle ; si ton foulard a des frantzels ; si te freilles avec le Jules ;
si ton caracot a des frijolures ; si ton ami est un fressâ ou un goulafe ...

eh beng, j’te dirai que
si t’as pu lire jusqu'au bout,

sans hésiter sur les mots,
et que t’as tout compris,
alors t’es bien de Hesse !

Pour sûr que t’es un vrai J’ no !
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